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Remire-Montjoly – Maisons Ibis
Diagnostic (2011)

Sandrine Delpech

NOTE DE L’ÉDITEUR

Organisme porteur de l’opération : Inrap

1 Le terrain concerné par ce diagnostic archéologique a été en grande partie arasé par

des  activités  anthropiques  récentes.  Quelques  tessons  de  céramique  de  périodes

amérindiennes  ont  été  mis  au  jour  dans  la  partie  haute  de  la  parcelle  mais  ils

correspondent à un niveau déstructuré par les remaniements successifs. Cependant la

présence d’un petit talweg inondable débouchant sur un canal aménagé a permis la

conservation au centre du terrain de la partie immergée d’un puits, ainsi que d’une

section de chemin appareillé y conduisant. Le mobilier hétéroclite, tel que de la faïence,

des  bouteilles  datées  des  XIXe et  XXe s.,  des  fragments  de  tissu  et  de  plastique,  des

boutons en verre et en plastique, témoigne d’une occupation ayant pu s’étendre sur une

longue  période.  Les  boutons,  présents  en  grand  nombre  indiquent  une  activité  de

lavoir, ce qui correspondrait à l’aménagement du sol en brique plongeant vers le puits.

Il s’agit donc d’une construction datant probablement de l’installation des immigrants

martiniquais sur la commune de Remire-Montjoly à partir de 1902 suite à l’éruption de

la Montagne Pelée, qui aurait servi jusqu’à aujourd’hui.
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